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On employe le Bois d'Alois dans les parfums: ce bois

eft auifi en ufage en Mddecine: il eft au nombre des remedes
toniques, nervins & cordiaux. On l'employe rarement foul:
on peut le donner depuis 3&. jufqu a 5). infufe dans ie vin
ou dans quelque autre liqueur, ou fous la forme de poudre.
U entre dans les Gouttes Anodynes d'Angleterre , dans l'O-
p'ate de Salomon , dans la ConfeclionAlkermis, dans le Baume
de Fioravenä 3 dans les Paßilles deßinees aux parfums , dans
l'Elixir de Vitriol, &c. du Difpenfaire de Paris.

ZeDOAIRE LONGUE. (a) Zedoaria Longa. C. B. P.
Angl. Zedoary. Ital. Zedoaria, Allem. Zittwerwurts.

On nous apporte cette racine de Bengale, de la Cote de
Malabar & de quelques autres endroits des Indes orientales.
La plante dont on tire cette racine n'eft pas bien connue.
La racine de Zedoaire eft inegale, le'ge'rement tubereufe,
aflez folide, inegalement ronde ; d'une coulcur blanchätre,
iirant un peu für le gris &c für le cendrd extdrieurement;
d'un jaune roufsärre ou grisätre en dedans. L'odeur de cette
racine eft aromatique & approche un peu de celJe du Cam-
phre. Sa faveur eft aufll aromatique camphre'e, le'ge'rement
amere avec un peu d'acrete\ On doit choifir la racine de
Zedoaire pleine, un peu pefante, d'une odeur agreable, &
prendre garde qu'elle ne foit carie'e.

La racine de Zedoaire renferme une huile eflentielle qu'on
en retire parla diftillation. Cette huile va au fonds de l'eau
en grande partie. Cette racine contient encore des parties
camphre'es qui fe manifeftent non-feulement par fon odeur,
mais qu'on rend fenfibles par la diftillation. II faut pourles
retirer employer des racines de Zedoaire rdcentes, les dif-
tiller avec l'eau ; le Camphre paroit fous la forme de petites

(a) On trouve quelquefois,
quoqu; rarement, Hans les bou-
riques une racine de Zedoaire qui
eft fpherique & qu'on nomme par

} cette raifon Zedoaire Ronde. Elle
ne paroit pas d'ailleurs differer de
l'autre. Elle paroit moins aölive:
on peut la fubftuuer a l'autre.
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^cailles Manches & brillantes qui nagent für la furfaCe de
l'eau (a). Ce principe camphre paroit refider plutot dans la
partie gommeufe que dans Ja reTmeufe (b) : car l'infufion
üe cette racine faite par l'eau , a l'odeur & Ja faveur cam-
phrdes; au lieu que Ja teintute de cette racine faite par
l'Efprit-de-vin , n'a qu'une faveur amere & äcre & une
odeur tres-foible de Camphre. L'Extrait qu'on retire de
l'infufion faite par l'eau , n'a plus l'odeur camphre'e ; ce
principe a e'te' en\ev6 pendanr rdvaporation.

La racine de Zedoaire eft mife au nombre des alexiphar-
maques : eile eft diaphoretique 6c carminative chaude: eile
tient un peu des vertus du Camphre 6c peut fe porter dans
les vaiffeaux les plus deliis, ranimer l'ofcillation des fibres
& diffiper par ce moyen les engorgemens & les ftafes des
liqueurs 6c furtout de la Limphe. Son ufage exige les me¬
ines prdcautions qu'on doit prendre dans l'adminiftration
des aromatiques volatils 6c actifs. Sa dofe eft depuis gr. iv.
jufqu'ä dj. On la donne quelquefois en infufion dans le vin
ou dans l'eau a la maniere du the\ On augmente alors fa
dofe. La racine de Zedoaire entre dans la Confeclion Car-
diaque de cette Pharmacope'e ; & dans VE au Theriacale ,
l'Eau Hyßerique, le Phüonium Romanum , le Baume de
Fioraventi , l'EJfence Carminative de Wedehus 3 &c. de Celle
de Paris.

ZINCH. Zinchum y Zinethum feu Marcajjita Pallida.
Schröder. Angl. Zinch. Ital. Allem. Idem.

Le Zinch eft un demi-me'tal peTant, d'une couleur fem-
blable au Plomb , & inteneurement d'un blanc qui tire
für le bleu. II eft afiez difficile ä rompre, c'eft le plus duc¬
tale de tous les demi-metaux: il eft inflammable & volatil,
& fond aflez aifement au feu, il exige cependant un degre
de chaleur plus violent que l'Etain & l'Antimoine. II pro-
duit en s'allumant une flamme jaunätre ou verdätre, 6c fe
fublime fous la forme d'une fumee blanche: lorfqu'on re-
rient ces vapeurs , elles forment des filamens bJancs &

(a) Cartheufer, Fundam. Mat. ] j ( b ) Ibid,
Med. com. 2. P a g-
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cotoneux connus fous le nom de Fleurs de Zinch , ou de
Nihil album , Laine Philofophlque, &c. J'en donnerai la
preparation. Le Zinch s'unit a tous les metaux, mais plus
difficilement avec le fer. II s'amalgamme tres-bien avec le
Mercure & fe diffout dans tous les aeides. On nous apporte
le Zinch d'Allemagne, ck furtout de Goflar. La Mine de
Goflar n'cft pas une mine particuliere , mais eile eft com-
pofee de plufieurs autres fubftances mdtaliiques (a). On ap¬
porte auffi du Zinch des Indes orientales & on le nomine
Toutenague (b) ; mais on ne connoit ni la mine qui le pro-
duit ni la maniere de l'exploiter.

On n'employe pas ordinairement le Zinch en MeMecine
du moins interieurement (c). On fe fert de fes fleurs ä
l'exterieur. J'en parlerai dans la fuite.

v^^amt<5I
m

( a ) Voyez la Mineralogie de
M. Wallerius , com. i-pag. 447.

(b) Voyez ibid. pag.453.
(c) On diftnbue depuis plu

fieurs annees ä Paris un pretendu
Remede fpccifiqae contre les Can¬
cers, & le Diftribateur l'annonce
comme un arnalgamme du Fer &
du Mercure. Ce Remede confifte
dans une Poudre noire quon prend
interieurement, Sc dans un On-
guent charge de la meme Poudre,
qu'en applique exterieurement.

Ce pretendu arnalgamme du Fer
& du Mercure ne confifte que dans
un arnalgamme du Mercure avec
le Zinch, mele & broye avec de la
Linaaüle de Fer reduite en poudre
tres fine. On peut s'en convaincre
en feparant la Limaille du refte de
la Poudre par le moyen d'un cou-
teau aimance, & mettant ce qui
refte dans un creuiet, Ton obtien-

j dra alors de vraiss fleurs de Zinch,
& par la diftillation du Mercure
coulant.

Fin de la Matiere Medicale.
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